
LE CANARD

-Quel est ce monument ?
-Le nouvel opéra.
-Ah I oui, mais ou sont les dix

fils ?
-Que voulez-vous dire ?
-Dame, j'ai toujours entendu

dire l'édifice.de 10péra...

Une grappe d' échos de la presse
fantaisiste

Un financier parisien avait invité
à dîner ii riche banquier du Caire.
Le chef fit servir, comme entrée,
du bSuf à l'étour ; au second ser
vice du bouf à la broche...

Le matre de la maison fit deman
der son cuisinier.

-Qu'est. ce que c'cst que diner ?
s'écria-t-iL

-On m'a dit que monsieur reca-
vait un Egyptien 1...

-. Eh bien 1
-Monsieur doit savoir qu'il ado-

re le bouf?
*

Pensées, maximes et réflexions,
empruntées à un Simili-Labruyère
parisien :
On écrit illisiblement pour cacher

ses fautes d'orthographe, comme
on sourit de travers pour cacher
ses mauvaises dents.

*â *

Du côté de la barbe est la toute
puissance a (lit le poüte.

Oui... mais comme les femmes
s'entendent à mettre le feu à cette
ssainte barbe 1

Il y aune différence trés-marquée
entre un souvenir et une femme.

hi souvenir se "conserve" et une
une femme "ça varie".

Le Père le Fils et le Saint-Esprit
font la divinité en trois personnes;
les gens tapageurs font là diable à
quatre.

Le médecin vient d'examiner un
jeune phthisiqne qui se meurt. Il
n'est plus possible de conserver un
doute sur la gravité de son état.

En sortant, le docteur entraine le
père dans un coin, et lui prenant
la main :

-Je ne sais pas mentir. C'est fi-
ni. Il n'en a plus pour vingt-qua-
tre heures.

-Vous avez vu que j'étais un
homme à qui l'on peut tout dire,
fait aussitôt son interlocuteur sur
le ton du remerciment. Eh bien 1
je vous demande en grâce de me le
(lire avec la iéme franchis,e avec
la même brntalité, y a-t-il du dan-
ger pour un père dont le fils meurt
de la poitrine ?

Nous avions déjà:
Les tramways à vapeur,
Les grues à vapeur,
Et les femmes à vapeur.
Voici maintenantque nsus allons

voir des orgues et des pianos à va-
pear.

J'en frémis rien que d'y songer
car j'ai pour voisin un joueur d'or-
gue qui nature llenient, s'émpresse-
ra d'appliquer ce nouveau systè-
me.

Savez-vous, à ce sujet comment
na concierge appelle les joueurs
d'orgue ?

Des orgueilleux I

Faites réparer vos imontres, hor-
loges et bijouteries chez M. G. T-
Dorion, 128, rue St. Laurent, et
vous serez satisfait. On trouvera à
son magasin toutes espèces de bi-
jouteries à prix réduits.

Une jeune maman donne un bon
bon à manger à son petit enfant:
et pour lui enseigner la politesse,
elle l'in terroge ainsi :

-Qu'est-ce qu'on dit quand on
mange un bonbon ?

-Encore ! répond le bébé.

Tontes les personnes qui doivent
prenire part à la grande excursion
du 13 juillet devront aller se chaus-
ser chez M. D. Rodier, -143, rue St.
Laurent; pour cette occasion M.
Rodier a réduit ses prix de 25 par
100.

Il y aura demain dimanche une
grande excursion à St. Jérôme. La
.iecette est au profit des pauvres,
ainsi donc on pourra contribuer a
une bonne oeuvre tout en s'amusant.
Un corps de musique accompagnera
les excursionnistes. Tous les chars
sont couverts et offriront tout le
con fort possible à ceux qui voudront
faire un joli voyage. Départ d'Ho-
chelaga à 8 heures A. M.

Prix du passage 50 et 75 cents.

Si vous redoutez les insolations
n'oubliez pas d'aller acheter un
chapeau léger en paille d'Italie
chez Dubuc, Desautels et Cie., 217
rue Notre-Dame et 583 rue Ste. Ca-
therine.

C'est là où vous trouverez tou-
jours des coiKfures A bon marché.

Madame Antoine Fodrini, carto-
mancienne, demeure rue Craig,
No. 222, au coin de la rue Mont-
calm.

LA CHALEUR.

Réflexions sudorifiques.
La neige, le beurre et la graisse
Sont bien totalement fondus;
Il rait chaud, qiue cela m'oppresse
Tous les mortels sont éprdus Il
Si l'Usage les laissait fairO,
Ils prenlaient le cosLum' d'Alam;
Mais l'Usag' se met en colère,
Il faut garder son vêtement.

Préjugé, préjugé funeste 1
Toi, la perte du genre humain !!
J'avais déjà flanqué ma veste
Et mon vieux chapeau dans un coin.
Et, dans mia toilette légère,
Je ret-ois un vieux créancier:

Voyons, nie dit-Il. en colîre,
"Quand done comptez-vous me payer ?.

Affels, monsieur, la chaleur intense
Qu'il lait ,ueinis quatre ou cinq jours,

Chez vous commande la clémence
" Et. chez moi, prescrit les amours."
-" Je n'entends point ces ribambelles,
Répond le créancier maudit,

Vite, mettez vos bretelles,
Et suivez moi, carje l'ai dit !"

Point ne boutonnai de bretelle,
Misjepayai le mécréant.
Le soir, je m'en fus citez ma belle,
Lui renouveler mon serment.
Un dansait, le soir-, chez son père,
Cette felle danse qui tue.
"Dansez-vous, lui dis-je, ma chère ?"

IlNon. (lit-elle, je sue,
Et quand je su', je pue."

Vic.roi SUDANs.
Montréal, 4 juillet 1878.

REBUS No. 23.

UR

AR ERIL

Explication du rébus No. 22:
Enfants laché-ce-laisse-sept

rats près vous-un bon sous venir.
Enfants, tachez de laisser après

vous un bon souvenir.

Seconde Excursion Annuelle!!
DU

"CAN AR D"
v A

Q 17 E E E

Par le splendidle vapeur " CANA)A,"
SAMEDI, 13 JUILLET

à 2 heures p. ni.,
Arrôtant en allant et roonant à SOREL

et TiitlS-IIlVIEltES.
Cette excursion est organisée par les

mômes typographes qui otL flait le voyage
du 18 Août dernier, avec un si granl succès.

La presse du CaNsan sera à bord et des
éditions illustrées ie ce journal populaire
seront publiées pendant l'excursion.

La "Bande de la Cité," qui a remporté
les deux premiers prix au Jubilé Musical,
accompagnera les excursionnistes et don-
nera un Gna-n CoNcEn-T à bord.

Le comité d'organisation s'clforcera, par
tous les moyens possibles, de rendre le
voyage agréable.

Le nombre des billets est limité à 600
par la Compagnie du Richelieu.

Prix du Page, rae 100
On peut se procurer les billets des mam-

bras du comité. au magasin de musique le
M. Ernest Lavigile, rue Notre-Dame, aux
bureaux de la " Minerve," du " National "
et du " Canard."

Le plan des cabines est déposé au-dessus
des bureaux de la "l inerve," où l'on
pourra les retenir.

Aucun jeu de hasard ne sera permis à
bord.

Les repas à bord seront fournis par la
Compagnie lu ilichelieuî.

Le CANAnA partira le Montréal à deux
heures précises, Du retour, il laissera
Quebec Dimanche, à quatre heures P. M.,
arrivant à Muntréal, lundi matin vers SIX
heures.

No. 79 Rue Notre-Dame,

N. RICHER,
MIAnCIIANIs DE

Chaussures en gros et un drail1
25, CARRE CHABOILLEZ,

MONTR EAL.

Une attention spéciale est donnée à
toutes commandes et l'ouvrage est garanti.
Rpaîrations exécutées avec soin et promp-
titude,

Sellier et Manufaoturier de Va-
lises,

701-RUE Ste. GAsERRa-701

Selles, Harnais, Fouets, flottes pour
Chevaux, etc.

Un assortiment de Valises et Sacs de
Voyage constamment an magasin et faits
à ordre.

5 Juillet. 40

F. i LeIAYALI[R & Cie
IMPORTATEURS DE

MARCHANDISES
SECHES

Françaises, Anglaises et Américaines
EN GnoS ET EN DETAIL.

293,-RUE ST. LAURENT,-293
Coin de la rue Mignonne, Montréal.

Assortiment complet dle DRAPS, CASI-
MIRS, TWEEDS, Flanelles. Soieries, lias,
Gants, Cravates, ulibans, Fleurs Fran'al.
ses, Cliluaux, etc., etc., etc., à des PiIX
RiEDruITs.
se-Département spécial de Modes 1

veux bons Tailleurs et, deux bonnes
Modistes sont à nuchés à l'établissement.

Bureau de rosie de Montréal.
DEPARTEMENT DES TIMBRES.

Le public est respectueusement notifié
que ce bureau ser ouvert tons les jours
de 8 hrs. a.m., à 7 lira. p.n pour la
vente en gros et en détail )ES T[IlBtES
IJE POST., TIMBIltS D)E BILLETS,

CAMRîES POST'ALES. ENVELOI'P>ES
L''AM PIL.EES et ENVELOPPES pour
.oUl:NAUX.

Le public peut avoir accès t ce; bureau
par l'intérieur et à l'extérieur du Bureau
dle Poste. Le burenu est situé dans la
porte centrale de la fauadu.

18 mai. 33-k

BONNE CH ÈRE.

MAISON ST. DENIS
Coin des rues Bonsecours

et du Champ-de-Mars.

RESTAURANT POPULAIRE

Cette maison se recommande au public
par l'excellenc de île sa cuisine, et la qualité
supérieure de ses vins et liqueurs.

Repas servis à toute heure.
Tonristes qui visitez Montréal n'oubliez

pas d'aller commander un diner * la
maison St. Denis.

Prix modérés.

23 msrs-25
C. GREGOIRE, Agt.

GODIN, MONDOU & Cie.,
Editeurs-Proprietaires.

Bureaux, 79, rue Notre-Dame, (au-dessus
de chez Mathieu & Frère, marchands-
Epiciers.)


